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Sujet auffi remarquable que curieux, 


AW QG Vans porté mes Meditarions fur Pe- 

| QE conomie, fur routes les creatures qui 
SES font le compole del Vniuers, ie nay 
Ne ge rien trouué qui ne foir capable de 
charmer mes fens & rauir mese{prigs.CerteDiuine 
Sagefle a donné à chaque efpece, les proprierez 
éonuénablesà fon eftre ;à la Terrelaftabiliré, à la 


_Mérfon reflux, aux-Plances des qualitez, aux Oi- 
feaux le volle,&aux Vents la legereré:mais quand 
ie regarde fixemenc ce bel Altre qui fait rous les 
prodiges de la Nature, &qui fe faic.admirer par 
 l'éclarde fa beauté, fans lequel coutes les belles pro- 
… duétions delaNature,ne peuuentc eftre faites,com- 
me a reconnu Ariftote dans le liure des genera - 
tions, difant, Sol ac homo generanshomines. Ce Giel 
. majeftueux eft cout brillant d'Eftoilles, qui font 
vn mouuemenc par vn ordre tres excellent; c'eft 
ce qui fiitautant adorer qu'admirer l'Autheur de 
ce Monde fuperieur, quigouuernc fes creatures. 
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aucc vn ordre digne de fa fagefle : l'union qui fe 


rencontre dans cette cternelleconduite, ne peut 
eftrecrop confiderée, mefme par lx beauré de ces 
efprits Angeliques, qui fans cefle forment dans 
leurs intelligences des idees fuiuies de refpects & 
vencrations à l'endroit divne Majefte fi adorable, 
quiacreé toutes chofes pour vnebotne fix. 
Oricdis quelles moyens qu'elléa d6nñné pour y 
paruenir, Ceft l'vnion,fans laquelle la Charité,qui 
eft la Reyne des Vertus,eftexileée; & la Rehigion, 
quieftd'vnculrediuin, ne peut fubfifter fanselles 
& quiconque ne la poffede,né peut efpereraucune 
entrécau fejour dela gloireila Foy,quoy que viue, 


& l'Efpetance font infruétueufes fans ce fondes 


méntiau térme de l'A poftre. : F :#TÈ > 
Les animaux; chacun dans fon genre & elpece;, 

ar vn inftinc naturel conferuent cette: Vnionÿ 
c'eft pour cela qu'ils ne fe liurene aucuméombat. &, 
viuent dans le repos. Mais les hommes; quiiplus 
nobles incomparablement, veu:qu’eftans mtellis 
gens & participans à la nature Angelique ,& por- 
rans l'image &le caractere. ineffacable-de la Diui-: 
nité,cherchenttous vnanimeméent la fociété ci- 
uile, fouftenuë & appuyée de l'union sect cette. 
efchelle de facob, par laquelle les vns montent 8e 
Jes autres défcendent. | on è 
L'on ne peut paruenir au fommes de:larperfe- 
étion, qu'auec certcaimablé charité qui vuyrles, 
cœurs, diuerty lesconrentions, fomentela Paix, 
chaffe les diuorces & inimitiez. Encvn mor, c'eft 
es - l'image 
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e Fees fi be: Lemps parmy. à. Art Es qui: ont à 
-tout-rauagé, &. quin'ontdonnéaucuf lepOs.aux 
-confciences, cen eften celle de Mazarin.& de. Les 
-complices,. quiy onttrouué: leur facisfation; ce | 

cruel aempetché la Paixspares, aftuces. &. inuen-.. 
tions Italiénnes & in ees a MA hors 
… Ha-alluméleflambeau de la guersepar. tourdes | 
obus fes .pluschers delicésn’ontefté que 


-d'extorquer. les biens, en des- voiffanc toutésles 


; plus fortesamitiez; HÉote fon infolence & teme- 
: rité extfeme, mont épargnéles ceftes courofnées. 
qu'il a couuertes d'épines tres. piquante, pas Ha: 
pere nine doleursEftars.: : 6: 
0 Ce pieux Monarque &, ires-CatholiquePrince, | 
se roibils que.ce.funefte Iberien «ft vn, proditeur 
& vn fauflaire, qui a. fufcité par fes malefices des 
editions, & qui a diuerfes fois fait. rupture, des 

_ straittez. . Paix 38 que. fifa Majefté.a vsé de fes 

__ forces Royales, n’a cfté que. pour, maintemiron 
: Elan ès l'appuyer contre. he tyrannie Mazarinte: 
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“que fi le Ciel 'auoit fecohdé fes'afmes que ce 
Tyr ne vifoit qu'à alcerer fon Eftat,enledépoüii- 
‘lant-de Naples par la reuolte de fes fubjets, afin de 
“'aflujetrir à fa cyrannie & de sen declarer Rôÿ: 
ais Dieu a diuerty fon pernicieux deffein ; qui 
-voulantexceder toutes les Loix de laraifon ,vou- 
Joitéleuer fon frerele Cardinal d'Aix en vn degré 
fur “eminent , luyayant déja fait potter des Cro- 
ces} luy-qui n'eftoit capable {par la vilité de fa 
imaiflance) qu'à porter des houletres: neantmoins 
‘triomphant du fort, fe feruant desforces du Roy 
“resChreftien , a intimidé fa Sainéteté, là mend- 
:añt de perdre fn ‘dotnainé fi elle refufoit ke 
2chapeau Cardinala fondit frere, comme elle auoit 
Fair plufieurs foisl'en iugcantindigne. | 
Ce mauuais Miniftre ft le Acau de coutesles 
“Nations, ainfi qu'il en à efte l'oppreffeur : toutes 
les creaturesne burtent qu’à fa perte af que par 
icelle le negoce foit libre,que les Viareursÿ trou 
uent leurfeureté ,lés Nautonriers'ÿ‘réneontrent 
“vn'fauorable por, lesienfans de Gérés Jihiberté 
déculriuer leursrerres : & les lardiniers d'emon- 
der leurs arbres; & pour paruenir à vn bien-fi fou- 
“häicable;vn chacun prend les armes, & femble que 
par vne motion fecrette , & parvre Proidente 
“fpeciale dé Dieu; ‘tous les plus écartez du Sokil, 
n'afpirentqu'à faperte. "pe 
: Eepoürléfätrevoiriplusclairement'qu'auccda 
amipé de Diobétes ; ny'x qu'à confidétéréerre 
Majefté Efpagnale;fñsdifuter dauanrage Cette 


“bonté vétitabiemie nrRoôyale,n'at'elle pasenuoye 
| <xprès à ce vencrable & refpeétueux Senat luy fai- 
«rcoffréde fon armée * apres qu'elle a efté fupplée 
-par Mazarin, luy accorder pourruïñer a. France, 
«8 facrifier à fa rage & à fes furicufes paflions cette 
‘illuftre Copagnce, à hquelle:il doit route venera 
tio.Cétimpie croyoitflechiréetreameRoyale par 
l'exces defes promeffes,qui eftoient fondées dans 
“linjuftice , voulant donner à ce valeureux Prince 
“libre accés dans la France, luy rendre toutes les 
Places que les armes floriflantes des François 
“auoientacquifes à cét Eftat, & que par vne trifte 
Paix il{e rendroir abfolu, fe feruant de la minorité 
“du Roy, apres qu'il auroit victime à fa cruauté 
“ordinairecette fainéte Societe, qui eftl'appuy du 
timon, & le Soleil quiéclaire tous les peuples; ce 
fera lemefme qui diflipera tousles nuages & cal. 
méra toutes les tempeftes. Ces Auguftes Senateurs 
feront comme ces aftres rres-brillans, qui amc- 
nent vn tres agreableiour. : 
- Qui neft autre que la Paix qui calmera tous 
foins, & iqui rendra la France plusfloriffante que 
amais., bien coft à la faueur de ces aimables & ref- 

peétueux Magiftrats; elle fera affranchie de cou- 
æcsics oppreflions Mazarines:l'Efpagneauflh bien 
qu'elle y apporte fes foins, par les offres qu'elle 
faic de contribuer par fa milice à vn employ f 
glorieux, qui chaflera les troubles , & vnira plus 
“ftroitement les cœurs mefme les plus fauuages,à 
da plus grande gloire de Dieu , par la perte de cét 


VACETEPETEAS ES 


inhumain;Evapres vnebônne Paix générale ; qui 


couroninéra cette heroïque entreprife, les Cou. 


rofinés effans vnics, àla faueur de leurs Peuples, 
on prendra les armes contre ces.execrables' An:- 


glois,quiont miferablement maflacté leur Roy, 
qui par cer horribleattentar,ont attiré la maledi-. 


étion du Ciel& de la Terre. 7 100 
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